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À saut de frontières Les bergers du Jura franco­suisse fourmillent de projets

Le festival desbergers seprépare
« L’ANNÉE 2011 a été fruc­
tueuse », annonce avec sa­
tisfaction le président de
l’association des bergers du
Jura franco­suisse et amis,
Norbert Bournez. Forte de
48 adhérents, l’association a
tenu son assemblée généra­
le 17 mars à Sarrageois. Par­
mi les points abordés :
Littérature et Internet : au

printemps 2011, l’associa­
tion a sorti une bande dessi­
née, « Le secret des alpa­
ges ». D’un travail entamé
avec une école de Brevans
dans le Jura va résulter la
parution d’une revue docu­
mentaire BTJ (Bibliothèque
travail jeunesse) courant
2012. Un site Internet ,
www.bergersdujura.org, a
également vu le jour. Il re­
cense notamment photogra­
phies et documents en lien
avec l’association.
Rencontres : l’association

est allée à la rencontre des
étudiants, des scouts et des
agriculteurs. Une emphase
particulière est mise sur les
écoles avec l’opération « Un
berger dans mon école » en
partenariat avec l’Éducation
nationale. Fêtant ses dix ans
en 2013, l’opération note un
succès grandissant. Durant

l’année scolaire 2010­2011,
huit classes pour cinq écoles
ont été visitées par cinq ber­
gers. En 2011­2012, neuf
classes pour six écoles ver­
ront un berger se rendre
chez elles pour trois demi­
journées et passeront ensui­
te une journée avec lui dans
les alpages.
Cours de bergers : program­

me de formation continue,
en 2011, six cours de bergers
se sont tenus entre juin et
octobre. Pour l’été 2012, les
cours devraient concerner
notamment l’auto­fabrica­
tion de matériel pour le ma­
raîchage et la culture de cé­
réales en alpage.
Transhumance : « La trans­

humance des chèvres de Be­
sançon reste un événement
très prisé », note Norbert
Bournez. Cette année, le
rendez­vous est fixé le
15 avril à la ferme des Tor­
cols à 9 h. Les 80 chèvres de
Philippe Moustache rejoin­
dront, via la ville, leurs pâtu­
res de la colline de Planoise.

Quatre jours de fête
Festival : du 25 au 28 mai,

pour sa troisième édition, le
f’Estiv’al se tiendra sur les
communes de Saint­Antoi­

ne, Longevilles­Mont­d’Or,
Rochejean et Mouthe. Il sera
organisé en partenariat avec
le lycée agricole de Montmo­
rot et la chambre régionale
d’agriculture.

« L’objectif de cette mani­
festation est d’être une vitri­
ne pour l’agriculture de
montagne jurassienne, l’ac­
tivité à l’alpage et les ber­

gers », détaille Jan Siess,
coordinateur de l’opération
au lycée agricole.

Le vendredi 25 mai sera
consacré aux scolaires avec
des animations et des for­
mations. Le festival s’ouvri­
ra le soir même par une table
ronde. La journée du samedi
26 mai sera ouverte aux pro­
fessionnels franco­suisses

du secteur agricole, aux élus
et aux institutionnels. Le di­
manche 27 et lundi 28 seront
l’occasion pour le grand pu­
blic de découvrir la vie à l’al­
page. Des animations, ran­
d o n n é e s , c o n c e r t s ,
expositions et concours
émailleront ce week­end de
la Pentecôte. Un bal se tien­
dra le dimanche 27 au soir.

C.M.

K Les bergers du Jura franco­suisse prévoient quatre jours de festival en mai.

Billet

Et on fait tourner les téléskis

« Vous n’avez pas des choses
plus positives à écrire ? Vous
voyez le mal partout… Il y a eu
quelques soucis, mais cela n’a
pas non plus été calamiteux »,
estime un élu. Il réagit à notre
billet daté demercredi. Billet
qui évoquait les pannes
récurrentes de certaines
remontées mécaniques
durant cet hiver.
On ne va pas épiloguer mais
positiver. Et même faire une
dizaine d’heureux, ce matin,
en offrant des places pour le
spectacle de Patrick Sébastien
(le 30 avril à l’Espace Pourny).

Des places à 44 € quand
même. Soit l’équivalent de 2
forfaits pour Métabief,
histoire de remuer le bâton
dans la plaie…
Seuls les dix premiers qui
répondront (correctement) à
ces questions repartiront
avec un billet :
« À quelle occasion et en
quelle année Patrick
Sébastien est­il déjà venu
dans le Haut­Doubs » ?

IanisMISCHI
W Réponse par mail en

précisant vos coordonnées, à

lerredacpon@estrepublicain.fr.

en
ville

Urgences
Service médical de nuit,
de 20 h 30 à 8 h : en cas
d’absence de votre
médecin traitant, tél. 3966.
Centre hospitalier, tél.
03.81.38.54.54.

Cinémas
Olympia à 20 h 30 :
« Cloclo », « Les Pirates !
bons à rien, mauvais en
tout », « Mince alors »,
« Target ».
www.olympia­pontarlier.fr

Loisirs
­ Chapelle des
Annonciades et hall de la
mairie : exposition « Les
Granges Brûlées, 40 ans
déjà ! », de 10 h à 12 h et
de 14 h à 18 h.
­ Musée : de 10 à 12 h et
de 14 h à 18 h. Exposition
« Le retour de la peinture
comtoise ».
­ Bibliothèque : de 9 h 30 à
12 h.
– Château de Joux :
uniquement pour les
groupes, réservations au
03.81.69.47.95 ou
03.81.39.40.02.
­ Piscine couverte : de
17 h 15 à 19 h.

Amendes Depuis fin 2011, le PontissalienMickaëlNicod se bat pour récupérer la sommed’un PVque l’État lui a
encaissé deux fois par erreur

« Jusqu’où faudra­t­il aller ? »
SA FAUTE initiale, le Pon­
tissalien Mickaël Nicod ne la
nie pas. Oui, en novem­
bre 2011, en revenant d’un
concours de tarot à Montbé­
liard, il a grillé un feu rouge.
Oui, il s’est fait flasher deux
jours plus tard pour avoir
dépassé la limitation de vi­
tesse à Pontarlier. Deux fois
90 € qu’il accepte de payer
sans broncher, reconnais­
sant son tort. Là où la pilule
a du mal à passer, c’est
quand il se rend compte
qu’une de ses amendes a été
encaissée deux fois. Et de­
puis mi­novembre, il se bat,
pour l’instant sans succès,
pour récupérer son dû.

Les ennuis commencent

« Quand j’ai reçu mes deux
amendes, je ne savais pas
comment faire pour les ré­
gler. Je suis allé voir le Tré­
sor public de Pontarlier qui
m’a dit d’envoyer mon paie­
ment au centre national de
traitement des infractions
routières à Rennes », racon­
te­t­il. Quelques jours plus
tard, s’inquiétant de ne voir

qu’un de ses deux chèques
retirés, il appelle Rennes.
« Je finis par tomber sur une
dame qui me renseigne, me
dit que ce n’est pas le bon
endroit et me demande de
renvoyer un nouveau chè­
que puisqu’elle va déchirer
l’autre. » Il s’exécute. Pour
s’apercevoir la semaine
d’après que les trois paie­
ments ont été retirés.

« Là, les problèmes com­
mencent », note Mickaël Ni­
cod. Il retéléphone à Ren­
nes, finit par trouver une
personne qui reconnaît l’er­
reur du centre et lui assure
que son dossier sera ren­
voyé pour résolution en
Franche­Comté. « J’ai aussi
envoyé en recommandé les
documents que l’on m’a de­
mandé : mes relevés de
compte, ma demande de
remboursement… » Cepen­
dant, aucune lettre stipulant
le prochain remboursement
ne lui parvient.

« Depuis, j’essaie d’appe­
ler les Finances publiques à
Besançon, je vais voir le
commissariat de police, le

tribunal, la médiatrice de la
République… Personne ne
peut rien pour moi. » Début
janvier, lueur d’espoir. Une
personne à la direction gé­

nérale des Finances publi­
ques bisontines reconnaît
l’erreur mais lui affirme qu’à
cause de problèmes infor­
matiques, le rembourse­

ment ne peut se faire dans
l’immédiat.

Un courrier
à François Baroin

« C’est ça le problème. Tout
le monde reconnaît qu’il y a
eu une erreur, mais rien ne
se passe. Et ce n’est pas nor­
mal : quand on doit quelque
chose à l’État, on nous em­
mène jusqu’au tribunal.
Quand c’est l’inverse, il n’y a
pas de retour », déplore Mic­
kaël Nicod.

En dernier recours, il a en­
voyé un courrier au ministre
de l’Économie et des Finan­
ces, François Baroin. « Je me
suis dit : autant aller frapper
à la plus grande porte. On
m’a dit que mon message lui
sera transmis. C’était début
mars. Aujourd’hui, je n’ai
toujours encore aucune ré­
ponse. Je ne vais pas quand
même aller jusqu’à faire une
grève de la faim ! »

Contactée par nos services,
la direction générale des Fi­
nances publiques de Besan­
çon refuse de s’exprimer sur
le dossier. Mickaël Nicod,
lui, attend toujours.

CécileMUSZYNSKI

K Mickaël Nicod se heurte à des portes closes depuis fin 2011.

Électionprésidentielle
Réunion publique
Une réunion publique de Lutte ouvrière en soutien à la
candidature de Nathalie Arthaud dans le cadre de la
campagne présidentielle aura lieu vendredi 30 mars, à
18 h 30, salle 3, rue du Bastion (théâtre).

express

Comité

de quartier

Charpillot­

Chapelle
L’assemblée générale du

comité de quartier

Charpillot­Chapelle

aura lieu vendredi 30 mars,

à 19 h 30, salle Morand.

Cette réunion débutera

par un diaporama animalier

réalisé et présenté par M.

Troutet.

À l’ordre du jour de

l’assemblée : rapport

annuel ; point sur les

aménagements, travaux RN

57, TGV ; renouvellement du

conseil d’administration ;

point

sur les conseils inter­

quartiers.

Un verre de l’amitié

clôturera cette réunion

au gymnase Charles de

Gaulle.

En cas d’empêchement,

vos questions ou

suggestions peuvent être

adressées à

Christian Bahy, 30, rue

Jean Monnet ou à

François Tournier, 34,

rue Chirveau.

Conférence
L’association Zébulons

organise une conférence­

débat, « Être OK dans le

chaos ! Évolution et risques

dans nos relations

sociales », vendredi

30 mars, à 19 h 45, à

l’agence AXA Marion et

Pezzoli, 13, rue Arthur­

Bourdin, avec la

participation de Gérard

Vallat, psychologue et

psychothérapeute.

Les horaires d’été
de la déchetterie
À partir du 1er avril, les

horaires de la déchetterie

seront les suivants :

du lundi au samedi, de 8 h à

12 h et de 14 h à 18 h,

le dimanche, de 9 h à 12 h.

Associations Au club cyclotourisme

En route
pour lanouvelle saison

LE DÉBUT DE saison du
club Cyclotourisme Pontis­
salien est toujours marqué
par la réunion de l’ensemble
de ses adhérents. Dernière­
ment, 60 personnes (sur 100
adhérents) avaient répondu
présent à la MPT des Longs
Traits.

Le but de ce rendez­vous
est de présenter le calen­
drier de l’ensemble de la sai­
son (avril à octobre) et de
rappeler quelques consi­
gnes de sécurité.

Le président Robert Pianet
a présenté le calendrier de la
saison : pas moins de 114
propositions de sorties cy­
clotouristiques de diverses
natures :
­ Les sorties « hebdomadai­

res »qui se déroulent chaque
mercredi et samedi d’avril à
octobre (départ à 13 h 45
stade Paul Robbe), déclinées
en trois versions pour que
chacun y trouve son comp­
te : sorties accompagnées
pour les nouveaux adhé­
rents (faible kilométrage et
allure très modérée), sorties
à k i l o m é t r a g e m o y e n
(60 kms maximum) pour les
cyclos moyennement entraî­

nés et les sorties à plus fort
kilométrage pour les autres.
­ Les «mercredis de la décou­

verte » : sorties organisées
une fois par mois, centrées
sur la découverte de curiosi­
tés locales.
­ Les sorties fédérales : parti­

cipation à des sorties propo­
sées par d’autres clubs de
Franche­Comté qui permet­
tent de faire la connaissance
d’autres passionnés de cy­
clotourisme.
­ Les séjours extérieurs orga­

nisés par le club : du 28 avril
au 5 mai, séjour de prin­
temps à Collonges­la­Rouge
en Corrèze (45 inscrits), sé­
jour en Espagne sur la Costa
Brava en mai, voyage itiné­
rant en juin (Sables d’Olon­
nes/Mouthe soit 800 km en 5
jours).
­ Les séjours fédéraux natio­

naux : la Semaine fédérale
en août à Niort (réunion de
12.000 cyclos) et la Franco­
Suisse à Pontarlier en août.

Le club tient une perma­
nence chaque vendredi à
18 h au local cyclotourisme
2, rue du Stade Paul Robbe à
Pontarlier.
W Plus d’informations sur

www.pontarliercyclo.fr.

K Près de 60 % des adhérents étaient présents à la réunion.

Sécurité Les services de l’État veillent sur les consommateurs

Tout est sous contrôle
« BILAN SATISFAISANT »,
telle était la remarque de
Jean­Yves Charvy et Alain
Bailly, chefs de services à la
Direction départementale de
la cohésion sociale et de la
protection des populations
(DDCSPP) lors de la réunion
de bilan organisée par Laura
Reynaud, sous­préfète à
Pontarlier.

Dans le cadre de l’opération
« Vacances à la neige 2012 »,
352 actions de contrôle ont
été conduites sur les secteurs
de Métabief, Mouthe, Jougne
et Les Fourgs.

« Sur les 58 établissements
contrôlés, on a relevé 167
anomalies. On relève toute­
fois une augmentation du
nombre de procès­verbaux
dressés, de 2 en 2011 à 6 pour
cette opération 2012. »

Cette opération de contrôle
coordonnée dans le départe­
ment a pour objectif de
veiller à la bonne informa­
tion, à la sécurité des con­
sommateurs, à la qualité des
produits et des prestations
offerts dans les stations de
sports d’hiver et dans les zo­
nes où existe une activité tou­
ristique ou d’hébergement.

L’action des services a porté

de manière spécifique sur :
­ La sécurité des installa­

tions et des équipements
sportifs.

­ La qualification des pro­
fessionnels encadrant les ac­
tivités sportives, le ski en par­
ticulier.

­ Le contrôle des accueils
collectifs de mineurs.

­ L’hygiène dans le secteur
de la restauration, mais aussi,
le respect des règles de tem­
pératures de conservation
pour les denrées comme
pour les établissements et le
respect des dates limites de

consommation.
­ L’information générale

des consommateurs sur les
prix et les conditions de vente
des produits, avec une vigi­
lance particulière sur les
mentions valorisantes se ré­
férant à la " Montagne " et/ou
son environnement.

« Les résultats montrent
l’intérêt de maintenir une
pression de contrôle pendant
cette période d’affluence tou­
ristique des stations de sports
d’hiver », concluaient Jean­
Yves Charvy et Alain Bailly
de la DDCSPP.

K Une réunion à la Sous­Préfecture où la DDCSPP a donné le bilan de

l’opération « Vacances à la neige 2012 ».


